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Un Eumeta nouveau de l’Angola 
(Lep. Psychidae) 
par 


Jean BOURGOGNE 


Museum national d’Histoire naturelle, Paris 


Avec 11 figures dans le texte 


Eumeta mercieri n. sp. 


MATERIEL. Deux mäles et une femelle, avec fourreaux, pro- 
venant de la région de Cacolo (Angola); l’un des mâles à thorax 
un peu écrasé et ayant perdu la majorité de ses écailles alaires, 
l’autre (choisi comme holotype) mieux conservé mais à ailes anté- 
rieures déchirées au bord externe. 





Eric, 1 


Eumeta mercieri n. sp. holotype (x 2,6). 
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MALE (fig. 1). Semblable par son aspect extérieur, notamment 
par la coloration, aux Eumeta éthiopiens connus, mais plus petit 
que la plupart d’entre eux. 

Envergure 24,5 mm chez les deux exemplaires; longueur de 
Vaile antérieure (base-apex) respectivement 11 et 11,7 mm. 

Ecartement relatif des yeux e/d valant 0,91 et 0,88 (e — distance 
minimale séparant les yeux; d — grand diamètre de l’œil). 

Antennes comme chez les autres espèces éthiopiennes, mais par- 
ticulièrement longues, atteignant la moitié de la longueur (base- 
apex) des ailes antérieures, caractère connu seulement chez Eumeta 
rotunda Bourgogne, les autres congénères éthiopiens ayant les 
antennes nettement plus courtes proportionnellement aux ailes. 
Rapport longueur antenne sur longueur aile, d’après mesures prises: 


merctert 0,50 
rotunda 0,43 à 0,51 
cervina, hardenbergi, strandi, rougeoti 0,33 à 0,37. 


42 et 44 articles antennaires, nombre spécialement élevé. 

Coloration du thorax typique du genre, brun clair à trois bandes 
dorsales longitudinales et une bande transverse antérieure, toutes 
brun foncé. 

Pattes antérieures présentant une épiphyse particulièrement 
grêle, nettement plus courte que chez les congénères éthiopiens qui 
en sont pourvus, comme le montre le rapport entre sa longueur et 
celle du tibia: 


mercieri 0,56 et 0,57 
autres Eumeta 0,68 a 0,78. 


La position de l’épiphyse sur le tibia (indice tibial, selon CHAP- 
MANN, égal ici à 0,83 et 0,77) sans valeur discriminative. 

Coupe des ailes antérieures du paratype (élément difficile à 
apprécier sur holotype) à peu près comme chez Eumeta rougeoti, 
mais à côte un peu plus courbe dans la région apicale; apex net et 


er „on 
bord externe presque rectiligne. Largeur relative de l’aile AE telle 


qu'elle est définie par ailleurs (J. Bourcoane, 1955 et 1965) égale 
respectivement à 0,53 et 0,51. Coupe des ailes postérieures sensible- 
ment comme chez cervina. Coloration typique du genre, brun rou- 
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geätre assez clair aux antérieures avec une partie des nervures très 
chargée de brun noir; les aires blanches semblent manquer, comme 
chez rotunda. 


9 





nes a 11. 
Eumeta mercieri n. Sp. 


2, nervulation. — 3, vinculum; à gauche, holotype; à droite, paratype. — 
4, valve droite, face ventrale, plus grossie (épines et soies non représentées). 
— 3, pénis, à la mème échelle que la figure 3; en haut, holotype; en bas, à 
titre de comparaison, penis d'Eumeta hardenbergi (Mozambique). — 6, sclerites 
pregenitaux des urites 6 à 8 (de bas en haut), les sternites à gauche. — 7 à 9, 
écailles très grossies de l’aile antérieure; 7, région proximale de l’aile (cellule 
discoïdale) ; 8, region distale; 9, nervures noires. — 10, écailles, à la même 
échelle, de Ja région distale de l’aile antérieure d'Eumeta hardenbergi (à gauche) 
et rougeoti (a droite). — 11, tête et prothorax de la femelle, de profil, montrant 
l’apophyse céphalique droite, la pointe céphalique ventrale, la tache pigmen- 
taire oculaire et, derrière elle, à gauche, le stigmate prothoracique droit, enfin 
la courte dent prothoracique dorsale. 

Les tirets en trait plein représentent 1 mm; celui en pointillé 0,5 mm. 


Ecailles de la moitié proximale de l’aile antérieure très étroites, 
en lancette ou à deux dents courtes (fig. 7); celles de la région dis- 
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tale plus courtes, moins étroites proportionnellement, dentées ou 
non (fig. 8); les écailles recouvrant de noir certaines nervures 
encore un peu plus larges, ayant jusqu’à quatre dents, très pigmen- 
tées (fig. 9). Ecailles de l’aile postérieure peu différentes, plus étroites 
en moyenne. Ce type d’ecaillure ne se retrouve que chez Eumeta 
rotunda, les autres Eumeta présentant tous des écailles différentes, 
le plus souvent proportionnellement bien plus larges (fig. 10). 

Nervulation (fig. 2) typique du genre, mais avec les mêmes 
particularités spécifiques que chez Eumeta rotunda, dont l’énumé- 
ration (1965, p. 611) convient aussi bien à mercieri. A noter spécia- 
lement: 

A l’aile antérieure, angle formé par ic et 1b particulièrement 
aigu; pas de nervure transverse entre 1c et 2; origines de 2 et 3 
relativement rapprochées; origine de 11 relativement distale mais 
moins que chez rotunda; partie antérieure de la cellule discoïdale 
(antérieurement à la media) un peu plus courte que la partie posté- 
rieure, ces deux parties (séparées par la media et ses branches) étant 
de largeur égale ou peu inégale. 

A l’aile postérieure, partie postérieure de la cellule beaucoup 
plus longue que l’antérieure. 

Sclérites prégénitaux (fig. 6) caractéristiques du genre; huitième 
sternite variable, mais présentant, sur les deux exemplaires, un net 
étranglement transversal. 

Armure génitale semblable à celle des congénères, sauf, d’une 
part, le vinculum qui est variable et présente un prolongement 
antérieur bien net assimilable à un saccus (fig. 3); d'autre part, 
pénis relativement gros, court et recourbé (fig. 5). Renflement de 
la base de la costa des valves peu développé (fig. 4). 

FEMELLE (un seul exemplaire, en médiocre état de conservation) 
portant sur la tête la paire d'apophyses caractéristiques du genre, 
presque parallèles entre elles, plus une pointe médiane, ventrale, 
beaucoup plus courte, vestige probable des pièces buccales (fig. 11). 
Longueur des apophyses: 0,45 mm; écartement de leurs axes, à la 
base: 0,70 mm; rapport longueur sur écartement: 0,64. Dent pro- 
thoracique médio-dorsale présente mais très courte. Pattes nulles 
ou presque nulles. 

CHENILLE et BIOLOGIE inconnues. Fourreau nymphal semblable 
a celui d'Eumeta rotunda (BourGoGxE, 1965, fig. 6), c’est-à-dire 
recouvert longitudinalement de longues tiges grêles parfaitement 
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rectilignes (Graminées ?) au nombre de 21 à 25, l’ensemble étant 
tout á fait eylindrique. Dimensions, revétement compris, 40-48 mm 
de long sur 7 mm de diamètre (3 J, 1 2); certains exemplaires (vrai- 
semblablement ©) atteignent 65 sur 9,5 mm. Les matériaux du 
fourreau suggèrent que merciert doit vivre, comme rotunda, parmi 
des plantes herbacées, contrairement aux autres espèces qui sont 
arboricoles. 

POSITION SYSTÉMATIQUE. Cette Psychide nouvelle se place 
parfaitement dans le genre Eumeta Walker, dont cinq espèces 
éthiopiennes étaient déjà connues: cervina Druce, hardenbergi Bour- 
gogne, strandi Bourgogne, rougeoti Bourgogne et rotunda Bourgogne. 
Celles-ci forment deux groupes distincts: un groupe A, très homo- 
gene, comprenant les quatre premières et un groupe B représenté 
par rotunda seul. D'assez nombreux détails de la morphologie du 
mâle et la structure du fourreau conduisent à ranger mercieri dans 
le groupe B, où il peut être considéré comme un terme de passage 
entre le groupe À et rotunda. 

Par rapport aux quatre espèces du groupe A, il peut être carac- 
térisé ainsi: taille particulièrement petite, antennes du mâle pro- 
portionnellement plus longues, nombre d’articles antennaires élevé, 
épiphyse plus courte, écailles alaires différentes, plus étroites, aile 
antérieure à nervures 2 et 3 très rapprochées entre elles et forme 
de la cellule différente, vinculum et pénis un peu différents: apo- 
physes céphaliques de la femelle spécialement longues et fines et 
dent prothoracique extrêmement réduite; matériaux et propor- 
tions du fourreau différents (tiges grêles au lieu de grosses tiges très 
ligneuses). 

Se rapproche de rotunda notamment par la taille, la longueur 
relative des antennes, la forme des écailles alaires, l’ensemble des 
détails de la nervulation (notamment forme et division de la cellule 
des quatre ailes), la forme du huitiéme sternite abdominal et du 
pénis, ainsi que par un fourreau semblable. Se distingue de rotunda 
par les ailes antérieures plus allongées a apex net et bord externe 
plus oblique et non arrondi, les ailes postérieures moins larges et 
non arrondies, et surtout par la présence d’une épiphyse (absente 
chez rotunda). 

Ces caractères devront être confirmés par l’etude d’un matériel 
plus abondant (surtout pour la femelle); ils suffisent cependant pour 
montrer, une fois de plus, que la systématique ne peut être basée 
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sur un unique caractère, mais sur un ensemble: d’après les anciens 
principes de systématique des Psychidae, la présence d’une épiphyse 
— particularité considérée alors comme ayant une valeur géné- 
rique — aurait fait classer mercieri dans le groupe A, alors que 
l’ensemble de ses caractères montre son affinité plus grande avec 
Eumeta rotunda. L'emploi en systématique d'un « caractère clé», 
unique, peut être fort commode, mais conduit souvent à un grou- 
pement artificiel. 

Holotype (3): Cucumbı (région de Cacolo), Lunda, Angola, 
e pupa 8-VITI-1960, E. MERcIER leg. — Allotype (9): id., 1959 (en 
alcool, étiqueté « AFA [morte]: 24-X 11-59»). — Paratype (1 g): 
id., e pupa 12-VIII-1960. — Muséum nat. d'Histoire naturelle, 
Paris. 

Espèce dédiée au Père Emmanuel MERCIER, missionnaire en 
Angola, qui a réalisé avec une longue persévérance des élevages de 
Psychidae dans des conditions difficiles et obtenu de nombreux 
résultats intéressants, dont l’éclosion de plusieurs espèces encore 
inconnues. Qu'il soit ici très vivement remercié de son concours 
précieux. 


SUMMARY 


Description of a new Eumeta (Lepidoptera Psychidae), discov- 
ered in Angola by R.P. E. MERCIER. 

It must be placed beside the neighbouring species Eumeta 
rotunda Bourgogne with which it composes a group distinct from 
the very homogeneous whole, constituted by the four other Ethio- 
pian Humeta known untill now. 

Case similar to that of rotunda. Biology unknown. 


ZUSAMMENFASSUNG 


Beschreibung einer neuen Eumeta (Lepidoptera Psychidae) aus 
Angola, entdeckt von R.P. E. MERCIER. 

Diese Art ist bei der nahestehenden Eumeta rotunda BOURGOGNE 
einzureihen, mit der sie eine gut charakterisierte Gruppe bildet, die 
sich von der durch die übrigen vier bekannten aethiopischen 
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Eumeta-Arten gebildeten sehr homogenen Gruppe deutlich unter- 
scheidet. ~ 
Sack ähnlich demjenigen von E. rotunda. Biologie unbekannt. 
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